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Responsable de la partie des annonces: Publiotas S. A., Succursale de Neuchâtel 
A N N O N C E S ! 
suisses 15 centimes le millimètre, 
étrangères 20 cts. Ie millimètre. 
Les annonces se paient d'avance. 
O^tganiôation du mande 
et expériences nationale* 
Economie communautai re ? 
Matriarcat ? 
Les possibilités d'organisation « nouvelle » du 
monde ne sont pas toutes contenues dans les 
types examines jusqu'ici. Π en est qui ne sont 
que des variétés de ceux-ci, alors que d'autres, 
dont parle Gascuel dans «La dégradation du 
profit », tranchent sur les propositions précé-
dentes. 
A titre documentaire, et sans vouloir épuiser 
le sujet, signalons-en deux, répondant à des 
préoccupations bien différentes. 
* 
** 
Le groupement français « Economie et Huma-
nisme », se recrutant dans toutes les classes 
professionnelles, veut fonder une économie com-
munautaire. Il en parle dans le « Journal des 
Associations patronales suisses » (24 juillet 1942) 
sous le titre: « Pour l'amélioration de l'ordre 
social », 
Cette communauté n'est ni une société, ni une 
association. Elle comprend la famille, la com-
mune, la région; les corporations peuvent aussi 
être communautaires. 
Pour réaliser cette économie, on créerait des 
cellules de consommation (communautés fami-
liales), de production (communautés d'entrepri-
ses) et de distribution (communautés locales ou 
régionales). Chez toutes, les besoins primaires 
seraient satisfaits en dépit de toutes les considé-
rations de rentabilité; les autres resteraient con-
fiées à l'économie libre. 
Le droit de propriété est dans ce système dé-
claré nécessaire à l'épanouissement de la per-
sonne et de la famille. Mais, il est contre-balancé 
par des responsabilités sociales. Ceux qui pos-
sèdent ne sont que les intendants du bien com-
mun. L'Etat fera respecter la loi morale. Au 
point de vue international, l'autarcie est pros-
crite. Les Etats établiront entre eux des accords 
de collaboration, tant dans le domaine écono-
mique que dans le domaine spirituel. 
* 
** 
Se plaçant à un tout autre point de vue, 
Rimensberg, dans « Patriarcat et matriarcat » 
(«Revue syndicale suisse»), fait la critique de 
la société. 
Les événements que nous vivons ne sont qu'une 
manifestation de l'esprit patriarcal poussé dans 
ses dernières conséquences. Cependant, sans ce-
lui-ci, principe créateur par excellence, jamais 
les arts, les sciences, la technique, l'économie 
et les institutions sociales n'eussent atteint le 
degré de développement dont nous sommes les 
bénéficiaires. 
Néanmoins, cet instinct dynamique est en 
train de se muer en son contraire et d'anéantir 
ce qu'il a créé. Il fait succéder à l'abondance la 
famine et la guerre. 
Aucun doute que Ie monde ne marche â une 
catastrophe si l'esprit, aujourd'hui destructeur, 
poursuit son action. Ne peut-on l'assagir en re-
tournant, partiellement, au matriarcat ? Non pas 
aux conditions primitives propres à cette pé-
riode, mais en complétant le principe créateur 
par une régénération des valeurs qui caracté-
risent le matriarcat, valeurs d'humanité, de to-
lérance et d'ordre ? 
* 
** 
Ces exemples, qu'on aurait pu multiplier, doi-
vent suffire. Ils témoignent de Ia fertilité de 
l'esprit humain et de l'importance des forces 
construcrives au travail, face au déchaînement 
des forces destructives. Ils peuvent être, aussi, 
pour le chercheur objectif, une cause de per-
plexité: à quel genre d'organisation l'humanité 
ou ceux qui la dirigent, feraient-ils bien d'arrêter 
leur choix ? 
Ordre « ancien » ? 
Ordre nouveau ? 
Ou ordre meilleur, dans une syndièse des 
Ordres révolus ? Ch. B. 
LA FÉDÉRALE 
Incendie, Vol, DùQûts d'Eau, 
Bris de Glaces, Auto-Casco, 
Transport, Valeurs, 
Van* Ui P.Z.Z. 
Fondée en 1£ 
ASSURANCES 
Au cours de l'année dernière, les recettes de l'ad-
ministration des postes ont atteint 168,6 millions de 
francs et les dépenses 163,9 millions de francs, ,ce 
qui laisse un solde actif de 4,7 millions de francs con-
sacré en majeure partie aux intérêts passifs, amortisr 
sements et autres charges, en sorte que le bénéfice net 
n'atteint que 1,35 millions de francs. Les dépenses 
ont augmenté de plus de 10 millions de francs, anni-
hilant, et au delà, l'augmentation des recettes qui n'est 
que de 9 millions de francs. La vente des timbres-
poste a produit à elle seule 129,4 millions de francs, 
soit 6 millions de francs de plus que l'année précé-
dente. Le service des voyageurs α rapporté également 
1,7 millions de francs de plus et le service des chèques 
postaux 400,000 francs de plus que l'année précédente. 
Les télégraphes et téléphones sont à l'heure actuelle 
beaucoup plus « intéressants » que la poste pour Ia 
caisse fédérale. Ile ont enregistré en 1943 un béné-
fice net de 19,3 millions de francs. Leurs recettes 
d'exploitation ont passé de 166,33 à 181,79 millions de 
francs et les dépenses de 82,7 à 102,1 millions de 
francs. Des capitaux énormes sont investis dans les 
télégraphes et les téléphones, aussi les intérêts pas-
sifs, amortissements, etc. sont-ils très considérables. 
En 1943, ces charges se sont élevées au total à 60,3 
millions de francs. Depuis la guerre, on télégraphie de 
nouveau davantage que précédemment, les recettes 
provenant du trafic télégraphique ont passé de 20,9 à 
24,1 millions de francs. Mais le téléphone n'en constitue 
pas moins la source de revenus de beaucoup plus la 
plus importante de l'administration. Les taxes d'abon-
nement ont produit 42,38 millions de francs, contre 
39,7 millions l'année précédente, les taxes des conver-
sations 97,7 millions de francs, soit 8 millions de 
francs de plus que l'année précédente. Les dépenses 
pour le personnel se sont élevées à 36,2 millions de 
francs — 3 millions de plus qu'en 1942, et l'entretien 
et le renouvellement des installations ont exigé 28,7 
millions de francs, 4 millions de francs de plus qu'en 
1942. Le solde actif du compte d'exploitation est cepen-
dant inférieur de 4 millions de francs à celui de 1942; 
il est de 79,6 millions de francs. 
A la fin de l'année dernière, on comptait en Suisse 
365,778 raccordements téléphoniques, et Ie nombre des 
stations téléphoniques était de 567,517. Le nombre des 
conversations locales a augmenté de 16,5 millions de 
francs et a atteint 243,38 millions, celui des conver-
sations interurbaines intérieures a atteint 165,7 millions, 
soit près de 20 millions de plus que l'année précé-
dente. En revanche, le nombre des communications 
internationales a diminué encore de près de la moitié. 
A fin 1943, l'administration des postes occupait 16,972 
personnes, soit 513 de plus qu'une année auparavant, 
et l'administration des télégraphes 5264, ,230 de :plus qu'à 
fin 1942. 
On sait que, conformément aux dispositions cons-
titutionnelles, le bénéfice net des P. T. T. est versé 
à la caisse fédérale. Ces dernières années, Ie Conseil 
fédéral a fixé le montant dû là 25 millions de francs, 
montant qui α pu être versé sans autre, grâce aux 
excédents d'exploitation, sans que les administrations 
doivent diminuer les attributions aux réserves. Actuelle-
ment, c'est l'administration des télégraphes et téléphones 
qui fournit. Ia majeure partie de cette somme, l'admi-
nistration des postes ayant pu couvrir tout juste ses 
dépenses. 
T O U R N E V I S 
Jeu de 9 tournevis en étui 
ÎO - 70 - 90 -100 -120 - 140 -170 - 200 - 250/100 
FRAISES A ÉBAVER 
Jeu de 4 fraises en étui bois 
C H A L U M E A U X BIJOUTIER 
laiton nickelé 
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— B U R E A U D E 
EPRESEiTATioH se recommande pour tous genres de boîtes métal, 
acier et plaqué galvanique toutes grandeurs 
A disposition : nouveaux modèles 
I N I N dernièrement créés en boîtes 
étanches LE PONT ENTRE LE CUENT ET LE FABRICANT 
livraisons promptes et soignées 
Fermeture à vis et à cran ^nIIcS? 
ralttiaue de teiâotta de montteô 
P. ALBERT JUVET BIENNE 
(Suisse) 
Téléphone 2.30.43 Marque déposée N É O 
40 ans d'expérience 
Fondée e n 190S Installation extra-moderne 
PIERRES CHASSÉES, CHATONS, BOUCHONS 
Des pierres de qualité 
^ ^ Un travail précis 
ALBERT S T E I N M A N N S u r v d l 1 4 p a r u n , e c h n i c l e n 
Rue Léopold-Roberl 109 Téléphone 2.2Î.S9 L A C H A U X - D E - F O N D S 
Seul fabr icant des machines à calculer * S T I M A » et « T R E B L A » 
Se charge de la fabrication de tous genres de compteurs et de tous travaux de grande série 
η 
LES BASES 
de l'industrie horlogère mondiale 
LA JAUGE CARY # f 
Nos r é fé rences : 
Normes A S U A G 
les Fabriques d'horlogerie 
les Fabriques de pierres 
Ebauches S. A. 
les Fabriques de Balanciers réunies 
Vente des tampons et bagues: 
Les différentes succursales des 
Fabr iques d ' A s s o r t i m e n t s 
Réunies S.A., Le Locle, Le Sen-
tier et Bienne, C h a t o n s S. A., 
Le Locle 
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JIe commetce extétieut de la Suîiie en 7943 
Quantités en régression. 
Déficit mains élevé de la balance commerciale. 
L'évolution de la guerre a derechef infuencé sensi-
blement notre commerce extérieur en 1943. l e s quan-
tités importées et exportées ont de nouveau fortement; 
diminué comparativement à l'année précédente, tou-
tefois dans une proportion moindre que de 1941 à 
1942. En revanche, les valeurs des exportations se 
maintiennent encore à un niveau relativement élevé. 
Par rapport à 1942, les importations ont fléchi de 
322,2 millions de francs et n'atteignent plus que 1727,1 
millions; les quantités marquent un recul de 35,000 
wagons de 10 tonnes (— 8 °/o) en chiffre rond. Les 
exportations se chiffrent par 1628,9 millions de francs et 
enregistrent donc une augmentation de 57,2 millions, 
tandis qu'en pour cent, les quantités ont reculé dans 
la même proportion qu'à l'importation. 








En 1943, notre balance commerciale s'est notablement 
modifiée, nos importations ayant diminué et nos expor-
tations augmenté. Comparativement à 1942, le solde 
passif est tombé de 477,6 à 98,2 millions de francs 
et la quote des entrées non couvertes par les sorties a 
fléchi de 23,3 à 5,7 o/„. 
Le graphique ci-après montre le mouvement de notre 
commerce extérieur en 1942 et 1943 par rapport- à 
la dernière année d'avant-guerre. En l'occurrence, les 
calculs ont été effectués sur la base des prix de 1938, 
afin d'éliminer les fluctuations de prix extraordinaiares 
Courbes des v a l e u r s d u commerce ex té r i eu r 
Impor t a t i ons 
Wagons Valeur en 
de 10 millions 
tonnes de fr. 
737 920 1606,9 





Expor ta t ions 
Wagons Valeur en 
de 1»> millions 
tonnes de fr. 
61105 1316,6 
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susceptibles de fausser la comparaison. Le graphique en 
question représente mieux que les chiffres absolus des 
quantités et des valeurs ne pourraient le faire dans 
quelle mesure la situation de notre approvisionnement 
et de nos débouchés s'est aggravée comparativement à 
la période d'avant guerre. Il a été tenu compte de 
l'assortiment des marchandises, en partie fortement mo-
difié par rapport à 1938, du fait de la guerre, en ce 
sens que les valeurs servant de base au graphique sont 
calculées d'après le mouvement quantitatif actuel. 
Les courbes des valeurs ajustées du commerce exté-
rieur marquent, pour le mois de janvier, le 'fléchisse-
ment imputable aux influences saisonnières et, en dé-
cembre, un regain d'activité dû au même motif. Tandis 
que, vers la fin de l'année, les exportations ont atteint 
un niveau plus élevé qu'au début, le mouvement des 
importations est inférieur à cette évolution. A l'im-
portation, la tendance de recul s'est sensiblement ren-
forcée depuis le mois de juin, de sorte que, malgré 
son accroissement saisonnier, le mois de décembre est 
resté au-dessous du niveau ' déjà très bas de janvier. 
La diminution plus forte des entrées et l'augmentation 
des sorties constatée à nouveau durant les mois d'oc-
tobre à décembre ont p¥o\oqué un notable regain 
d'activité de notre balance commerciale pendant le 
second semestre de 1943. D'une manière générale, 
les courbes des importations et des exportations de 1943 
sont inférieures à celles de 1942, septembre représen-
tant un niveau extrêmement bas pour les exportations et 
octobre pour les importations. 
La situation actuelle de notre commerce extérieur est 
caractérisée par les chiffres indices figurant dans le 
tableau ci-dessous. Ces chiffres donnent un aperçu du 
pourcentage des produits encore importés ou exportés 
du premier au quatrième trimestre 1943, relevés dans 
les principaux groupes de marchandises mentionnés 
dans le tableau en question. Dans cette vue d'ensemble, 
il α aussi été tenu compte, au moyen des indices pon-
dérés ad hoc, des hausses de prix intervenues depuis 
le début des hostilités, ainsi que des interversions dans 
l'assortiment des marchandises. 
I n d i c e d u c o m m e r c e e x t é r i e u r * 
(1938 = 100) 
1943 
Impor t a t i ons Expor ta t ions 
lertrimestre 2me trimestre 3me trimestre 4mo trimestre 1er trimestre 2me trimestre 3me trimestre 4 o trimestre 
Indice total 
dont: 
Denrées alimentaires . . . 
Matières premières . . . . 




Biens de production . . . . 
Marchandises consomptibles 

































































' Ind ice pondéré des valeurs. 
A l'importation, le quatrième trimestre, pris dans son 
ensemble, marque les indices les moins élevés, tandis 
qu'à l'exportation, c'est le troisième qui enregistre le 
niveau Ie plus bas. Nos achats de matières pre-
mières notamment ont à nouveau sensiblement fléchi 
durant les derniers mois de l'année. Cela concerne par-
ticulièrement les matières premières nécessaires à notre 
industrie des biens de production, tandis crue celles 
destinées aux marchandises consomptibles se main-
tiennent au niveau déjà peu élevé du troisième tri-
mestre. Quant aux carburants, il s'en est importé, cas 
derniers temps, à peu près la moitié moins qu'avant la 
guerre. Nos importations de produits fabriqués ont, 
elles aussi, continué à reculer. Seules les denrées ali-
mentaires sont entrées, vers la fin de l'année, en quan-
tités un peu plus fortes. Toutefois, l'importation de ces 
denrées pendant le second semestre de 1943 est restée 
sensiblement au-dessous du niveau des six premiers 
mois de l'année. 
Considéré dans sa moyenne annuelle, l'indice total 
des importations s'élève à 47,3, c'est-à-dire qu'en 1943, 
nous avons acheté à l'étranger, en moyenne, un peu 
moins que la moitié des marchandises qui nous parve-
naient avant la guerre. Comparativement à 1942, cela 
représente un fléchissement de 20 «/0 en chiffre rond. ; 
L'indice moyen des exportations pour 1943 s'établit à; 
62,7, constituant ainsi une diminution de 15,5 °/o par· 
rapport à 1942. En comparant l'évolution de l'indice 
de notre commerce extérieur en 1943 avec Ia qua-
trième année de la guerre mondiale de 1914 à 1918, 
on remarque que nos achats à L'étranger ont rétrogradé 
à peu près dans la même proportion. Si l'on admet que, 
le niveau des entrées de 1913 est égal à 100, l'indice' 
pondéré des valeurs d'importations pour 1918 s'inscrit ai 
45,5, tandis qu'en 1943, il représente 47,3 par rapport 
à l'année d'avant guerre, 1938. A l'époque, les impor-, 
talions de denrées alimentaires étaient tombées à 39,? 
pour cent, alors qu'elles ont encore atteint, en moyenne, 
le chiffre indice de 46,4 en 1943. Au regard de ce] 
qui précède, l'indice des matières premières était de; 
52,8 en 1918; aujourd'hui, il s'élève à 50,9. A l'exporta-[ 
fion, les différences sont sensiblement plus grandes, 
car, en effet, durant la quatrième année de la dernière 
guerre mondiale, nos ventes à l'étranger accusaient un 
peu plus de 80 0/0 comparativement à 1913; en 1943,1 
elles ne sont que légèrement supérieures a u 60 0/0 des 
exportations de la dernière année de paix. 
Quant au mouvement des prix en 1943, on peut dire 
que, d'après les relevés de la statistique du commerce, 
le niveau des prix de toutes les marchandises imporv, 
tées depuis 1938, considéré dans sa moyenne annuelle, 
s'est accru de 127 °/o. Pendant la même période, l'in-' 
dice des prix des exportations α augmenté, en -moyenne^ 
de 96 0/0. Toutefois, on enregistre des tendances d'évo-; 
lution différentes parmi les diverses grandes classes de 
marchandises. Ainsi, le renchérissement moyen de toutes 
les denrées alimentaires importées de janvier à dé-
cembre est de 218 °/o, tandis que celui des matières 
premières est de 118 0/0 et celui des produits fabriqués 
de 66 »/0 seulement. A l'exportation également, lès prix 
de nos denrées alimentaires se sont le plus fortement 
accrus Qj-189 °/o comparativement à 1938), alors que 
les matières premières Qj- 122 «/0) et les produits fabri-
qués ( + 94 0/0) marquent des hausses moins sensibles. 
Dans cet ordre d'idées, mentionnons que, pendant Ia 
quatrième année de la guerre mondiale de 1914 a 
1918, ce sont pas les denrées alimentaires, mais les-
matières premières qui ont accusé le plus fort renché-; 
rissement à l'importation et à l'exportation; en re-· · 
vonche, les produits fabriqués enregistraient également 
la hausse de prix la plus faible. Cependant, les prix3. 
des importations de 1917 à 1918 accusaient notam-
ment une augmentation beaucoup plus forte que celle; 
constatée de la troisième à la quatrième année de IaJ 
guerre mondiale actuelle. | 
ji 
βοά fjalïtîejjueo en 7943 
En 1943, le nombre des établissements assujettis à 
Ia loi fédérale sur les fabriques α augmenté plus for-
tement encore que pendant l'année 1942. Π était de 
9156 à Ia fin de l'année; c'est là le chiffre le plus 
élevé qui ait été enregistré depuis 1918. Ce sont les; 
cantons de Zurich, Berne, St-GaII, Vaud et Soleure 
qui enregistrent l'augmentation la plus forte. 
En 1934, on comptait en Suisse 8185 fabriques. Ce; 
chiffre diminua pendant les deux années suivantes,; 
pour remonter ensuite de façon ininterrompue. En 1941,' 
il était de 8591, en 1942, il passa à 8850. L'année; 
dernière, 460 fabriques se sont ouvertes, et les radia-
tions ont été au nombre de 154, en sorte que l'aug-
mentation nette du nombre des fabriques a été dé 
306. Ces t l'industrie de l'habillement qui compte Ie plus; 
grand nombre d'entreprises, soit 1336. Puis viennent 
l'industrie du bois, avec 1331 entreprises, l'industrie 
des machines, appareils et instruments (1158) et l'horv 
logerie (881). 
Le nombre total des ouvriers travaillant dans les 
fabriques suisses était à fin 1943 de 425,972. C'est le 
canton de Zurich qui vient en tête avec un chiffre 
d'ouvriers dépassant 80,000. Berne vient ensuite, avec 
67,228 ouvriers, puis Argovie (39,509). Le canton de 
Vaud en compte 19,496, Neuchâtel suit de près avec 
18,748; Genève en a 16,950, le Valais 7529 et Fribourg 
5099. 
En ce qui concerne Ia durée du travail, on constate 
que les demandes d'autorisation de prolonger la durée 
du travail ont de nouveau diminué. A la fin de l'année, 
18 établissements seulement étaient encore au bénéfice 
d'une permission de ce genre. Le volume des heures 
supplémentaires a continué également à diminuer; il 
n'a été que de 3 millions environ, en 1943, contre 
3,5 millions l'année précédente. Enfin, les demandes 
d'autorisations de travailler en deux équipes de jour" 
ont été moins nombreuses que l'année précédente. I 
IMPRIMEURS: HAEFELI & C°, LA CFL\UX-DE-FONDS 
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FABRIQUE DE PIERRES FINES POUR L'HORLOGERIE 
N O I R A I G U E 
• • > • • • • • • 
Stfiindler & Liechti 
G. m. b. H. Fabrique de fraises 
Spécialité : Fraises pour pignons et roues 
à profil constant et théoriquement juste. 
Téléphone 2.37.57 
B I E N N E 






12 modèles différents 
25 ans d'expérience Réparations 
Pier res fines pour l 'horlogerie 
PIERRE RRUNNER 
L e L o c l e Les Ecreuses Successeur de Brunner Frères 
Téléphones: bureau 9.12.57, domicile 3.12.79 
Livraisons par retour 
Pierres à chasser, diamètres précis pnx avantageux 
Emboutissages, sertissages Exportation 
• 
FABRIQUE DE BOITES DE MONTRES A COURTÉTELLE (3.B) 
^ ^ O T H É E J P ^ 
VVE TIMOTHÉE VUILLE 
TRAMELAN 
Téléphone 9.31 34 
s'occupe de tout ce qui concerne 
l'empierrage depuis 1Q14 
Spécialité de bouchons béryllium 
FABRICANT 
ayant en série calibres de 5" à 18" ancre mou-
vements ou montres terminées, très bonne qua-
lité, cherche clients (grossiste ou fabricant). 
Faire offres sous chiffre W 20372 U, à Publicitas 
Bienne. 
Welche Uhrenfabrik 
ubernimmt die serienweise Fabrikation von nach 
eigenen Plânen entworfenen Uhrwerken in der 
Grosse 16° ? Offerten unter Chiffre Tc 6040 Z, an 
Publicitas Zurich. 
Fabricant de pierres 
s'intéresserait financièrement 
à un bon atelier d'empierrages. 
Affaire sérieuse. Faire offres sous 
chiffre Q 20500 U, à Publicitas Bienne. 
Pour le N E T T O Y A G E de vos 
Déchets de coton, chiffons et 
torchons industriels usagés 
adressez-vous à la maison disposant d'une longue 
expérience et vous garantissant un travail prompt, 
soigné et avantageux. 
Frédéric Schmid & C ,e, Suhr 
Blanchisserie industrielle (Argovie) 
(maison autorisée) 
IMPRIMEURS: HAEFELI & C , LA CHAUX-DE-FONDS 
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&ontt$le de ία matcha dei montteô 
B u r e a u o f f i c i e l d e c o n t r ô l e d e l a m a r c h e 
d e s m o n t r e s - L e L o c l e 
Sta t is t ique p o u r l ' année 1943 
Montres déposées 
1 jour Bracelets Totaux 
67 156 223 
Bulletins délivrés avec Ia mention 




















86 montres de poche, 0° et 40°, et 2 positions. 
Déposants et régleurs 
Montres 1 jour 
Montres Montres Montres 
Ire cl. Ire cl. avec 
avec sans compli-
mention mention cations 
Manufacture des Montres Doxa, 
Le Loclc 5 7 — 
Charles Tissot et fils S. A., Le Locle 2 — — 
Fabriques des Montres Zénith, 
Le Locle 1 — — 
Ulysse Nardin S. A., Le Locle 1 — — 
Manufacture des Montres Universal, 
Genève 1 — 1 
Ecole professionnelle de la Vallée 2 1 1 
Technicum neuchâtelois, division 
du Locle 33 6 4 
Fabriques des Montres Zénith, 
Le Locle 46 9 — 
Fabrique d'horlogerie Lémania 
Lugrin S.A., Orient 37 15 43 
Stuag Watch Co., La Chaux-de-Fonds 5 9 — 
Cliarles Tissot et fils S. A., Le Locle 1 1 — 
Ulysse Nardin S. A., Lc Locle 1 — — 
Georges Gonthier, Lc Locle 1 — 1 
Technicum neuchâtelois, division 
du Locle 5 1 — 
P o u r c e n t a g e d e s e x i g e n c e s n o n s a t i s f a i t e s 
Pour l'obtention delà 
mention 
nombre Pourcentage 
rie montres * 
Montres 1 jour l r c classe 
1,69 
1,69 
Plus gronde variation 1 
Différence du plat au pendu 1 
Plus grande variation entre critère et 
l'une des marches 9 15,25 
Variation par degré centigrade 1 1,69 
Erreur secondaire 2 3.38 
Reprise de marche 2 3.38 
Montres bracelets 
Marche diurne moyenne 
Variation moyenne 
Plus grande variation 
Plus grande variation entre critère et 
et l'une des marches 
Variation par degré centigrade 













Pour l'obtention d'un 
bulletin 
loutre Pourcentage 
de rnoolres ** Montres 1 jour l r e classe 
Plus grande variation 1 
Montres bracelets 
Marche diurne moyenne 6 
Variation moyenne — 
Plus grande variation 5 
Plus grande différence entre critère 1 et 
l'une des marches 3 1.92 
Variation par degré centigrade 7 4.49 




Pourcentage calculé par rapport au nombre de bul-
letins délivrés. 
Pourcentage calculé par rapport au nombre de 
pièces observées. 
Une montre échouant à Ia mention pour plusieurs 
critères compte pour autant d'échecs. 
Poâteâ, téléjtaphei et télétaAoneô 
S e r v i c e d e s c o l i s p o s t a u x a v e c v a l e u r 
d é c l a r é e A d e s t i n a t i o n d e l a T u r q u i e 
U n'est plus possible, jusqu'à nouvel avis, d'expédier 
des colis postaux avec valeur déclarée à destination de 
la Turquie et des pays au-delà. Seuls les colis pos-
taux ordinaires sont encore admis. Les envois avec 
videur déclarée se trouvant en route seront retournés à 
l'origine par les administrations postales intermédiaires 
et rendus aux- expéditeurs. 
Jlei ûuttaxei nettoviaitei 
On sait crue le Conseil fédéral a autorisé les chemins 
de fer fédéraux et les entreprises suisses concession-
nées de chemins de fer et de bateaux à vapeur à 
prélever des surtaxes de guerre. Pour autant que les 
commissions des pleins pouvoirs n'y fassent pas opposi-
tion ou ne proposent pas de modifications, les surtaxes 
seraient les suivantes: 
En service des voyageurs: 20 °/o, au maximum 3 francs 
en I r e classe, 2 fr. 10 en IIe classe et 1 à 50 en IIIe 
classe pour billets ordinaires de simple course, cou-
pons d'agence (par carnet), billets du dimanche, billets 
d'éoole de simple course (par participant), billets de 
détournement. 10 o/o, au maximum 2 fr. 40 en I r e classe, 
1 fr. 70 en IIe classe et 1 fr. 20 en IIIe classe pour 
billets ordinaires d'aller et retour, billets combinés (par 
carnet), billets circulaires à itinéraire fixe, billets de 
société et d'école d'aller et retour et circulaires (par 
participant). Pour les écoliers, les montants maxi-
mums sont réduits de moitié. 10 o/o pour abonnements 
généraux de 8 à 15 jours, ou de un mois, 5 % pour abon-
nements généraux de 12 mois, abonnements pour demi-
billets et abonnements annuels pour parcours combinés. 
20 ou 10 o/o (pour courses simples ou aller et retour), au 
maximum sur la taxe d'abonnement afférente à 100 km. 
pour abonnements à parcours déterminé comportant 
un certain nombre de courses. Pas de supplément pour 
billets de famille, abonnements de vacances, surtaxes 
pour train direct. 
En service des bagages et colis express, 10 o/o sur le 
port, au maximum 1 fr. 20 par 100 kg. pour bagages 
et colis express, charges de produits industriels et 
agricoles, échantillons. Supplément minimum par envoi: 
10 cts et 5 ers pour voitures d'enfant et vélos d'abon-
né expédiés selon le tarif de zone. Entrafic des mar-
chandises et du bétail: 10 o/0 sur le port, au maximum 
sur le port pour 100 km. 
Entrée en vigueur probable de l'augmentation: 1 e r 
avril 1944 pour le service des voyageurs, des bagages 
et des colis express; 1 e r mars pour le trafic des mar-
chandises. 
JBiMi tOi >atap. Ait ie 
U n c o l l a b o r a t e u r i n d i s p e n s a b l e : 
Nous venons de recevoir l'édition 1944 du 
G u i d e d e s a c h e t e u r s p o u r l ' h o r l o g e r i e 
e t l e s b r a n c h e s a n n e x e s 
(480 rubriques — 832 pages). 
Comme chaque année les nombreux renseignements 
contenus dons cet important annuaire horloger ont été 
minutieusement vérifiés et complétés. Tout ce qui se 
rapporte à l'horlogerie est classé dans plusieurs cen-
taines de rubriques de sorte que l'acheteur trouve, 
sans perte de temps et avec la plus grande facilité, la 
source de n'importe quelle spécialité de montres, d'ou-
tils, de fournitures, etc. 
Cc document unique, digne de notre belle industrie 
horlogère, sert en même temps de dictionnaire horloger 
— français, allemand, anglais. 11 renferme encore un 
registre des marques de fabrique et chaque adresse est 
complétée par l'indication du numéro de téléphone. 
Nous nous devons de féliciter chaleureusement l'édi-
teur de ses efforts incessants en faveur de l'horlogerie 
et recommandons vivement le « Guide des Acheteurs » à 
toutes les personnes intéressées à l'industrie horlogère. 
Ce livre est édité par la Publicité horlogère, Tour de 
l'Ile 4, Genève, où on peut se le procurer. Il est éga-
lement en vente dans toutes les librairies. 
JQ.aai5tte du commette 
30/12/43. — Société anonyme de la Fabrique d'horlo-
gerie Louis Roskopf, à Reconvilier. Suivant procès-
verbal authentique de son assemblée générale du 
19 mars 1942, la société a décidé de fusionner avec 
la « Société horlogère Reconvilier (Reconvilier Watch 
Co.) », société anonyme à Reconvilier, sur Ia base 
d'un contrat de fusion dressé le 19 mars 1942 aux 
termes duquel la « Société horlogère Reconvilier (Re-
convilier Watch Co.) » reprend, à titre universel, 
l'actif et le passif de la « Société anonyme de la 
fabrique d'horlogerie Louis Roskopf », conformément 
aux dispositions de l'article 748 CO. et selon bilan au 
31 décembre 1941. La «Société anonyme de la fabri-
que d'horlogerie Louis Roskopf » est dissoute. 
30 12/43. — Socié'é horlogère Reconvilier (Reconvilier 
Watch Co.), à Reconvilier. Suivant procès-verbal au-
thentique de son assemblée générale du 19 mars 
1942, la société a ratifié un contrat de fusion passé le 
19 mors 1942 entre la dite société et la « Société ano-
nyme de la fabrique d'horlogerie Louis Roskopf », à 
Reconvilier, aux termes duquel Ia « Société horlogère 
Reconvilier (Reconvilier Watch Co.) » reprend l'actif 
et le passif, à titre universel, de la « Société ano-
nyme de la fabrique d'horlogerie Louis Roskopf », 
conformément aux dispositions de l'article 748 CO. 
et selon bilan au 31 décembre 1941, accusant un 
actif de 1000 francs et aucun passif, soit un actif 
de 1000 francs. Cette cession, acceptée pour la 
somme de 1000 francs, a lieu moyennant la remise 
aux actionnaires de la « Société anonyme de la fabri-
que d'horlogerie Louis Roskopf » de 4 actions no-
minatives de 250 francs chacune, entièrement libérées, 
de la « Société horlogère Reconvilier (Reconvilier 
Watch Co.) ». Dans la même assemblée générale, la 
société a décidé: 1° de porter son capital social de 
60,000 à 61,000 francs par l'apport de l'actif de la 
« Société anonyme de la fabrique d'horlogerie Louis 
Roskopf » ; 2° de reviser ses statuts. La société a pour 
• but Ia fabrication, Ia vente de montres ancres et cy-
lindres, de montres Louis Roskopf, ainsi que de 
pièces détachées pour la mécanique de précision. L'as-
semblée générale est convoquée par lettre recomman-
dée envoyée à chaque actionnaire. Les publications 
prescrites par Ia loi ont lieu dans Ia « Feuille offi-
cielle suisse du commerce », les autres dans « l'Im-
partial », à La Chaux-de-Fonds. La société est admi-
nistrée par le conseil d'administration composé de 2 
à 5 membres. Ferdinand Degoumois, président du 
conseil d'administration, étant décédé, sa signature 
est radiée. Le conseil d'administration est actuellement 
composé de: Fritz Fischbacher, de Bâle et Hemberg, à 
Reconvilier, président; Jean-Robert Ruedin, du Lan-
deron, à Reconvilier, secrétaire. Ils ont la signature 
collective. 
3/1/44. — Reymond, à Genève, fabrication et com-
merce de bracelets-montres et ceintures en ma-
tière plastique, marque « Protexo », de bracelets-
montres et ceintures en cuir; fabrication et com-
merce de machines électriques à souder, marque 
« Protex » ; commerce de matières premières pour 
l'industrie et exploitations de bravets. La raison est 
radiée, son actif et son passif étant repris par 
l'épouse du titulaire, sous Ia raison « Mm e Reymond », 
à Genève, ci-après inscrite. 
4/1/44. — Jules Gogniat, au Noirmont, empierrage. 
Cette raison individuelle est radiée par suite de la 
constitution de la société en nom collectif « Gogniat 
et Cie », ci-après inscrite. Celle-ci reprend l'actif 
et le passif de la raison radiée. 
4/1/44. — Gogniat et Cie, au Noirmont. Jules et Abel 
Gogniat, tous deux de Lajoux, au Noirmont, ont 
constitué, sous cette raison sociale, une société en 
nom collectif qui α commencé le 1 e r janvier 1944 et 
qui a repris l'actif et le passif de Ia raison « Jules 
Gogniat », au Noirmont, radiée. Fabrique d'empier-
rages. 
6/1/44. — Lecoultrc et Thomac, à Lucens, joaillerie 
d'horlogerie, société en nom collectif. La société est 
dissoute depuis le 31 décembre 1943. La liquidation 
étant terminée, cette raison sociale est radiée. L'actif 
et le passif sont repris par l'associé « Armand Le-
coultre », à Lucens, ci-après inscrit. 
6/1/44. — Armand Lecoultrc, à Lucens. Le chef de la 
maison est Armand Leooultre, du Chenit, à Lucens. 
La maison a repris l'actif et Ie passif de la société 
en nom collectif « Leooultre et Thomae », à Lucens, 
radiée. Fabrication de pierres fines et tous acces-
soires y relatifs, soit spécialement joaillerie d'horlo-
gerie. 
&kam(tte oui55e de i r/otlogetie 
A v i s 
Vu le surcroît de besogne qui incombe à la 
Chambre suisse de l'Horlogerie, les intéressés 
sont priés de restreindre au minimum les démar-
ches personnelles, et de solliciter préalablement 
une audience par écrit ou par téléphone. A 
défaut d'entente préalable, les intéressés risquent, 
en cas d'empêchement ou d'absence de la per-
sonne compétente, de ne pas être reçus. 
Le samedi n'est pas un jour favorable pour les 
visites. 
j t l i t t e i l u n t ) 
Angesichts der grossen Arbeitslast der Schwei-
zerischen Uhrenkammer werden die Interessenten 
gebeten, die persônlichen Unterredungen auf ein 
Minimum zu beschranken und der Uhrenkammer 
vorgângig den Besuch per Telephon oder schrift-
lich anzumelden. Ohne vorherige Verstândigung 
lanfen die Interessenten Gefahr, dass sie im Falle 
der Verhinderung oder Abwesenheit der zu-
stândigen Person nicht empfangen werden kôn-
nen. 
Der Samstag ist ein ungiinstiger Tag fiir Be-
suche an der Uhrenkammer. 
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'Ctanapotta maritime* milieu 
Communication n° 51 de l'Office de guerre pour les 
transports, du 21 février 1944 
Exportation 
Marseille—Lisbonne : 
s/s « Albula » XXHl, prêt à charger à Marseille 
vers le 28 février 1944. 
Lisbonne—Philadelphie: 
m/v « Mount Aetna » XVII, arrivée à Philadelphie 
le 17 février 1944. 
s/s « Nereus » XVI, mise en charge à Lisbonne vers 
le 29 février 1944. 
Lisbonne—Amérique centrale: 
s/s « Chasserai » XI, départ de Lisbonne le 6 fé-
vrier 1944 pour Port-of-Spain (Trinidad), La Guaira 
(Venezuela), Puerto Tarafa (Cuba), Port-au-Prince 
(Haïti). 
Lisbonne—Amérique du Sud: 
m/s « Stavros » XVII, départ de Lisbonne vers le 25 
janvier 1944 pour Rio-de-Janeiro (arrivée le 12 
février 1944), Santos (arrivée le 15 février 1944), 
Buenos-Aires. 
s/s « St-Cergue » XIV, départ de Lisbonne vers le 
19 février 1944 pour Santos, Buenos-Aires. 
Lisbonne—Airique: 
m/v « Kassos » XIX, départ de Lisbonne le 5 janvier 
1944 pour Lourenço-Marquès (Mozambique) (arri-
vée: 30 janvier 1944), Beira (Mozambique) (arri-
vée: 4 février 1944), Accra (Côte de l 'Or) ou Tako-
radi (Côte de l 'Or). 
Un ptojet tl*impôt,.. 
<LUÎ en teâteta Là 
Nous apprenons que Ia commission du Conseil natio-
nal pour l'assainissement des C. F. F., qui vient de 
siéger à Davos, s'est occupée également de l'impôt sur 
les transporte dont il est question dans le message com-
plémentaire du Conseil fédéral. Le gouvernement esti-
mait, on le sait, que l'augmentation des taxes prévue 
pour ce printemps pourrait être abolie plus tard pour 
faire place à un impôt général sur les transports. Mais 
un examen plus approfondi de la question a démontré 
qu'un impôt de ce genre se heurterait à des difficultés 
si grandes qu'il valait mieux y renoncer. D'autre part, 
l'idée d'un impôt sur les transports ne paraît pas avoir 
rencontré bon accueil à la commission du Conseil 
national; on craint entre autres que la création de cet 
impôt n'ait des conséquences néfastes pour le projet 
d'assainissement des C F . F . en cas de votation popu-
laire. Π est donc probable que cet impôt ne reviendra 
pas à l'ordre du jour pour le moment. 
Sur l'étendue de l'assainissement à opérer aux C F. F., 
la commission du Conseil national partage l'opinion du 
Conseil des Etats, à teneur de laquelle la Confédération 
reprendra définitivement à son compte un montant de 
900 millions de francs de la dette des C. F. F. 400 mil-
lions resteront à Ia charge des C. F. F. sous forme d'un 
capital de dotation dont la Confédération versera les 
intérêts dans le cas où les C. F. F. ne seraient pas en 
mesure de Ie faire. Enfin, 1900 millions de francs res-
teront à la charge de notre entreprise nationale de 
transport en tant que dette consolidée. 
ABONNEZ-VOUS A LA 
rétlétation tfotlogete Suiiae 
: Suisse, un an 
Suisse, six mois 
Etranger, un an 





La F. H. S. est lue dans tous les pays du monde. 
JLtuiâ ooianéi 
poux montteâ ioianéeû 
Demandez notre riche collection 
d'étuis classiques et fantaisie 
J . LANBENBACH S. A., LENZBOURG 
Spécialistes du Cartonnage chic (Argovie) 
Fabrique d'horlogerie 
pouvant occuper une cinquantaine d'ouvriers, cherche 
relations, collaboration ou association susceptible d'assu-
rer une exploitation adéquate. Excellentes références et 
discrétion assurée. Intéressés, disposant de sérieuses pos-
sibilités, sont priés de faire offres sous chiffre P 1492 N, à 
Publicités Neuchâtel. 
TERMINAGES 
Atelier très bien organisé cherche terminales 
soignés de 6 3/4 - 8 à 11 ^ I2". Nous livrons spécia-
lement en réglages breguets, 2 et 3 positions. 
Réglages très précis garantis. A défaut, accep-
terions avec réglages plats. Offres sous chiffre 




 G R E M C H E N ( S O L ) 
TÉLÉPHONE: S5159 
On offre à vendre 
4 grosses 101^", 15 rubis, antimagnétiques, se-
condes au centre, shock-resist, cadrans radium, 
boîtes étanches fond acier, avec ou sans mar-
ques sur les cadrans. Faire demande sous 
chiffre P 2532 J, à Publicitas Saint-Imier. 
ïwtex-f&eai er 
LA FÉDÉIOTlOiji HORIOGÈRE 
SOISS 
Maison d'exportation 
sollicite offres avec prix 
et si possible illustrations 
en montres et mouve-
ments ancres tous gen-
res. Ecrire sous chiffre 
L 20553 U, à Publicitas 
Bienne. 
Horloser-rhablIIeur 
expérimenté aussi dans 
la vente cherche place 
ou gérance. Libre de 
suite ou date à conve-
nir. Faire offres sous 




V I L L E R E T 
Fabrication de pierres 
fines soignées et bon 
courant. Empierrage de 
mouvements tous cali-
bres. Spécialité: chatons 
de toutes couleurs et 
hauteurs. 
Radium 
tous genres de posage. 
T I S S O T 
Nord 187, La Chaux dr-fond* 
Rédacteur responsable de la partie pu-
blicitaire: Publicitas S.A., Neu-
châtel. 
Imprimeurs: Haefeli & Co., La Chaux-
dé-Fonde. 
Editeur : La Fédération Horloftère 
Suisse S.A., La Ch aux -de- Fonda 
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•Qttêtéi fiédétaux 
Ordonnance n° 6 
de la Division du commerce du Département fédéral 
de l'économie publique relative à Ia surveillance des 
importations et des exportations 
(Trafic de perfectionnement et de réparation actif) 
(Du 16 février 1944) 
La Division du commerce du Département fédéral 
de l'économie publique, vu l'ordonnance du Départe-
ment fédéral de l'économie publique, du 22 septembre 
1939, relative à Ia surveillance des importations et des 
exportations, a r r ê t e : 
I. Trafic de perfectionnement actif. 
Article premier. Trafic de perfectionnement à façon 
actif. Les marchandises à importer en Suisse pour y 
être perfectionnées dans le trafic de perfectionnement à 
façon et qui sont reprises à l'état perfectionné sous 
les rubriques tarifaires ci-après ne peuvent être dé-
douanées avec passavant que sur présentation d'un 
permis d'exportation spécial. L'autorisation de la Direc-
tion générale des douanes est nécessaire en pareil 'cas, 
comme par le passé, pour le dédouanement avec pas-
savant. 
douanier Désignation des marchandises 
814 à 878 I Métaux (catégorie XI) 
8 7 Q i M N g 1 
ϋ IS Λ 024 cl / 
937 & M65 
925 a 9361 
Machines, engins mécaniques 
et véhicules (catégorie AH) 
Instruments et appareils 
(catégorie XlIIB) 
Montres (catégorie XIIIΛ) 
Autorité qui délivre le 
permis d'exportation 
Service des importa-
tions et des exporta-
tions du Département 
fédéral de l'économie 
publique, Berne. 
Chambre suisse de 
l'horlogerie, 
La Chaux-dc-ronds. 
Les demandes d'exportation doivent être adressées 
directement aux autorités susmentionnées. 
Le permis d'exportation prévu au premier alinéa 
doit de nouveau être présenté lors de la réexportation-
dans le trafic de perfectionnement à façon, y compris 
le perfectionnement en transit. 
Art. 2. Trafic de perfectionnement commercial actif. 
Les marchandises à importer en Suisse pour y être 
perfectionnées dans Ie trafic de perfectionnement com-
mercial " peuvent être - dédouanées avec passavant sans 
que Pintéressé ait à présenter le permis d'exportation 
prévu à l'article premier pour le trafic de perfectionne-
ment à façon actif. En revanche, l'autorisation de la 
Direction générale des douanes est nécessaire, en pareil 
cas, comme par le passé, pour le dédouanement avec 
passavant. 
Si les marchandises importées en Suisse pour y être 
perfectionnées dans le trafic de perfectionnement com-
mercial sont reprises à l'état perfectionné sous les ru-
briques tarifaires mentionnées à l'article premier, l'in-
téressé devra présenter à la réexportation un permis 
d'exportation spécial de l'autorité qualifiée pour la 
délivrance de ces permis. 
Pour la réexportation à destination d'un pays tiers 
(trafic de perfectionnement en transit), un permis d'ex-
portation est requis pour les marchandises de n'im-
porte quelle rubrique douanière. 
Π. Trafic de réparation actif. 
A r t 3. Les marchandises de tout genre à importer 
en Suisse pour y être réparées ne peuvent être dé-
douanées avec passavant que sur présentation d'un 
permis d'exportation spécial de l'autorité qualifiée pour 
la délivrance de ces permis. Cette disposition n'est pas 
applicable aux montres et pièces détachées de montres 
(no s 925 à 936 i du tarif douanier). 
La demande d'exportation contiendra la désignation 
de la marchandise et indiquera la rubrique tarifaire, 
ainsi que la valeur et la quantité de la marchandise 
à réexporter après réparation. 
En présentant la demande, le requérant indiquera en 
outre la cause et la nature de la réparation, le pays 
de production (produit suisse ou étranger), la nature, Ia 
valeur et la quantité de la matière nécessaire à la 
réparation; la date probable de l'importation du pro-
dui t à réparer et le bureau de douane d'entrée. 
Art. 4. Le permis d'exportation prévu à l'article 3 doit 
de nouveau être présenté à la réexportation. 
Un permis d'exportation (visa de la Chambre suisse 
de l'horlogerie) doit également être présenté lors de la 
réexportation des montres et parties détachées de mons-
tres (n° s 925 à 936 i). 
ΠΙ. Dispositions transitoires. 
A. Trafic de perfectionnement actif. 
A r t 5. Un permis d'exportation sera également pré-
senté à la réexportation lorsqu'il s'agit de marchonr 
dises qui ont été importées avant l'entrée en vigueur 
de la présente ordonnance et dédouanées avec passa-
vant pour être perfectionnées et qui doivent être réex!-
portées à l'état perfectionné, sous les rubriques men-
tionnées à l'article premier, postérieurement à la mise 
en application de l'ordonnance. En pareil cas, le requé-
rant doit joindre les passavants à la demande d'expor-
tation. 
B. Trafic de réparation actif. 
Art. 6. La présentation d'un permis d'exportation est 
exigée également pour les marchandises importées 
avant l'entrée en vigueur de la présente ordonnance, 
et dédouanées avec passavant en vue de la réparation 
et qui doivent être réexportées à l'état réparé après la 
mise en application de l'ordonnance. En pareil cas, le 
requérant doit joindre les passavants à la demande 
d'exportation. 
IV. Champ d'application. 
A r t 7. La présente ordonnance n'est pas applicable 
au petit trafic frontière. 
Sont réservées, au sujet du matériel de guerre, les 
dispositions spéciales de l'ordonnance du 8 juillet 
1938/3 novembre 1939 sur la fabrication, l'acquisition, 
le commerce et la distribution, l'importation et l'ex-
portation de matériel de guerre et de l'arrêté du 
Conseil fédéral du 13 février 1940 concernant la fabri-
cation, l'acquisition, le commerce et la distribution, 
l'importation et l'exportation de matériel de guerre, 
ainsi que les prescriptions d'exécution de cette ordonr 
nance et de cet arrêté. 
V. Entrée en vigueur. 
A r t 8. La présente ordonnance entre en vigueur le 
21 février 1944. 
Elle remplace l'ordonnance n° 5 de la Division du 
commerce du Département fédéral de l'économie pu-
blique, du 28 décembre 1943, relative à la surveillance 
des importations et des exportations (trafic de perfec-
tionnement et de réparation actif). 
Les faits qui se sont produits sous l'empire de l'or-
donnance abrogée demeurent régis par elle. 
(sommetee extétieut 
A r g e n t i n e — M o d i f i c a t i o n d u c o u r s d e 
c h a n g e a l ' e x p o r t a t i o n 
En complément de la communication parue sous le 
même titre à Ia « Feuille officielle suisse du com-
merce », n° 27 du 2 février 1944, il est porté à la con-
naissance des intéressés que la Banque centrale argen-
tine α édicté les dispositions transitoires suivantes au 
sujet du décret du 25 janvier 1944: 
Pour éviter des conséquences trop rigoureuses dans 
certains cas exceptionnels, Ia Banque centrale argen-
tine pourra convertir le produit des exportations dé-
signées désormais comme « régulières » par le décret 
du 25 janvier 1944 au cours préférentiel de 92,45 
pesos pour 100 francs dans les cas où la vene a eu 
lieu avant le 25 janvier 1944 par l'exportateur argen-
tin ou si l'acceptation de l'offre est parvenue en 
Argentine avant Ie 28 janvier 1944. 
Il résulte de cette communication que les acheteurs 
suisses de marchandises argentines ne doivent pas 
accepter sans autre les augmentations de prix interve-
nues à la suite du décret du 25 janvier 1944. 
ttafiic dei paiements avec l'éttanget 
A c c o r d p o u r l a c o m p e n s a t i o n d e s 
p a i e m e n t s h e l v é t i c o - a l l e m a n d s 
Le président de la délégation suisse et le président 
de la délégation allemande ont échangé le 15 février 
1944 des lettres concernant une nouvelle prorogation 
de l'accord sur la compensation des paiements helvé-
tico-allemands du 9 août 1940, dans le texte du 
1 e r octobre 1943. La lettre suisse, dont le contenu est 
conforme à la lettre allemande, a la teneur suivante: 
« Monsieur le président, 
« J'ai l'honneur de vous confirmer que le Conseil 
fédéral suisse et Ie gouvernement allemand sont con-
venus de prolonger jusqu'au 29 février 1944 l'accord 
pour la compensation des paiements helvético-alle-
mands du 9 août 1940, dans la teneur du troisième 
avenant du 1 e r octobre 1943. 
« Veuillez agréer, Monsieur le président, les assu-
rances de ma haute considération. 
« Berne, le 15 février 1944. (signé) HOTZ. » 
βιτίό de Γ jOnfootmation 
Jjotlocjàte Suiâae LA CHAUX-DE-FONDS Rue Léopold-Robert 42 
A p p e l a u x c r é a n c i e r s 
Les créanciers de : 
Regez, Loub, Zurich, suce, à Emmenmatt (en faillite) 
Trautwcilcr-Hausmann, Ilans, 
Pruntriitcrstrassc 14, Bâle (en faillite) 
sont priés de nous envoyer le relevé de leur compte en 
triple, afin que nous puissions sauvegarder leurs inté-
rêts. 
M a r q u e s d e f a b r i q u e 
Nous avons créé un répertoire des marques horlogères 
que nous tenons constamment à jour. 
Nos sociétaires peuvent se renseigner chez nous en 
détachant un bulletin de leur carnet pour chaque 
marque qui les intéresse. 
On ne saurait être assez prudent dans l'emploi d'une 
marque protégée. En prenant Ia précaution de faire 
des recherches, on peut éviter des graves ennuis. 
M i s e e n g a r d e 
Nous mettons en garde contre: 
Bammerlin, Ernest, Wilen-IIctisau. 
Disparus 
Nous recherchons: 
Stauffer, Fritz, ci-devant à Bâle. 
Wuillcumier, Herbert, ci-devant à Lausanne, Avenue de 
Ia Harpe 24. 
Les personnes qui pourraient nous indiquer leur 
adresse actuelle sont priées de nous en faire p a r t 
/2tQ\ret5 d'invention 
Cl. 71 f, No. 230526. 13 décembre 1939, 181/2 h. — Boîte 
de montre étanche. — Louis Lang S.A., Porrentruy 
(Suisse). Mandataires: Bovard et Cie, Berne. 
Cl. 73, No. 230527. 24 octobre 1942, 12 h. — Machine à 
décalquer. — Georges Guinand, Bellevue 10, Le Locle 
(Suisse). Mandataire.· A. Bugnion, Genève. 
CL 73, No. 230528. 17 novembre 1942, 18 h. — Outil 
pour rectifier les poussoirs et les enclumes des po-
tences à chasser les pierres d'horlogerie. — Pierre 
Seitz, Les Brenets (Neuchâtel, Suisse). Mandataire: 
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Supplément pour le chauffage 1 fr. 25 jusqu'à S fr. selon la catégorie. 
Société dei hôtels de sport. 
°yau des grisons unique pour tous les sports d'hiver et séjours de repos 
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IERRES D'HORLOGERIE 
Spécialisé dans la pierre à chasser dès ses débuts, je livre toutes mes 
pierres avec un diamètre impeccable. 
Pierres.de balancier bombé avec olivage très soigné. 
Je livre par retour tous les calibres de Fontainemelon en qualité A. B. C. 
J. ROBELLAZ-SUEUR 
L A U S A N N E 
Téléphone 2.76.97 
Rue Charles-Monnard 6 
ANDRÉ BECHLER - MOUTIER 
F A B R I Q U E DE M A C H I N E S 
LE MAXIMUM DE PRECISION 
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ERNST SCHEER A.-G. HERISAU 
TEL 51992 STAHLBAUUNDMASCHINENFABRIK GEGR. 1855 
> ' U U | X W ^ ! PROCÉDÉ MÉCANIQUE 
GARANTISSANT PRÉCISION 
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